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Introduction
« Les dieux créent les odeurs, les hommes fabriquent les parfums.
Nus et faibles, ils ne peuvent survivre qu’avec des machineries (des machinations).
Le parfum, c’est l’odeur plus l’homme ».
Jean Giono, De certains parfums.


Au début du XXe siècle, dans un laboratoire saturé d’odeurs, le parfumeur, vêtu d’une blouse blanche, assis face à un orgue de matières premières, composait ses parfums. Il avait une relation proche et physique avec la matière. Les formules, telles des recettes de cuisine, s’exprimaient en volumes : litres, décilitres, centilitres et gouttes, parfois une pincée. Ses ustensiles étaient des fioles, des burettes graduées, des goutte-à-goutte. Ses produits : des résinoïdes, des absolues, des huiles essentielles, des lavages, des infusions – tous obtenus par réactions physiques sur le végétal – et, déjà, de nombreuses substances d’origine chimique. Avec elles, il se libère de la référence à la nature même si, dans un premier temps, il créait des caricatures de jasmin, rose, fleur d’oranger, muguet, lilas. Puis, grâce à l’évolution des techniques de fabrication des matières naturelles comme chimiques, mais aussi des méthodes analytiques, il reproduit avec peu de moyens l’odeur du caramel, de la barbe à papa, du Nutella, de la fraise, de la framboise, de l’ananas, de la pomme, de la poire, de la mangue – des goûts du quotidien dont on ne tire aucun extrait, mais qui sont autant d’accroche-nez qui séduisent –, jusqu’à créer des odeurs abstraites afin de traduire des émotions. Aujourd’hui, dans un bureau, loin des odeurs qui nuisent à l’olfaction, le parfumeur compose. Dans son travail, il est secondé par un assistant dont les tâches principales sont la pesée des formules avec une précision au milligramme, de procéder aux mises sur supports, de tenir une gestion précise de la collection des composants et de vérifier leur qualité.
À l’origine artisanale, s’adressant à l’aristocratie et à la haute bourgeoisie, la parfumerie s’est industrialisée, devenant bourgeoise puis populaire. Depuis, elle n’a pas cessé de se réinventer, tant dans ses créations que par sa distribution. En ce début de siècle, on trouve autant de compositeurs de parfums attachés à l’industrie que de « nez » indépendants. Aux marques sélectives de la grande distribution répondent les marques de niche. En septembre 2019, à Florence, lors de la 17e édition du salon international Pitti Fragranze, 170 marques de niche étaient présentes, montrant l’engouement d’un public à la recherche d’une autre parfumerie. La dimension économique de la parfumerie de niche ou dite artistique a été évaluée en 2018, pour l’Europe, à 600 millions d’euros, soit quelques gouttes de parfum en comparaison du chiffre d’affaires mondial réalisé par les marques internationales. Elle est cependant source d’idées et de réflexions.
L’art du parfum n’a qu’un peu plus d’un siècle. Jeune, il ne peut que s’inventer.


CHAPITRE PREMIER

Naissance de la parfumerie moderne


Aristocratique et artisanale pendant des millénaires, la parfumerie devient un art à la fin du XIXe siècle à la faveur des progrès des techniques et en particulier de la chimie, et passe aux mains d’une industrie conquérante, dont les commandes appartiennent à la bourgeoisie.

Les parfumeurs s’appellent alors Agnel, Arys, Bichara, Caron, Clamy, Coty, Coudray, Delletrez, Émilia, Félix Potin, Gabilla, Gellé frères, Gravier, Grenoville, Guerlain, Houbigant, Lentheric, Lubin, Millot, Molinard, Mury, d’Orsay, Pinaud, Pivert, Rigaud, Roger et Gallet, Rosine, Violet, Volnay. Ces noms sont souvent ceux des propriétaires ; ils sont président, directeur financier, directeur de production et, bien évidemment compositeur de parfums.

Si les usines grassoises leur fournissent les produits naturels courants que sont les huiles essentielles, lavages, infusions, absolues, les parfumeurs ont rapidement compris l’intérêt des produits chimiques, les molécules du progrès, qui sont fabriqués en France par les usines du Rhône et surtout en Allemagne par les sociétés Schimmel et Haarmann & Reimer. Ils n’hésitent pas à les utiliser dans leurs créations.

Les créations, les préparations et les conditionnements se font en usine dans les faubourgs de Paris. Les magasins de vente se situent pour la plupart rue Royale, rue du Faubourg-Saint-Honoré, avenue de l’Opéra et place Vendôme, ou dans le centre des grandes villes comme Lyon, Lille, Bordeaux, Marseille. Ils sont présents dans les grandes capitales – Moscou, New York, Londres, Rome ou Madrid.

À l’origine de l’art du parfum : la chimie. Par empirisme et par l’étude des composants des huiles essentielles, les chimistes créent les premières molécules de synthèse. Pour exemple, en 1900, huit composants de la rose sont découverts, 20 dans les années 1950, 50 dans les années 1960 et ils sont plus de 400 à avoir été identifiés à la fin du XXe siècle. Les produits de synthèse couramment utilisés de nos jours, comme les aldéhydes, les ionones, l’alcool phényléthylique, le géraniol, le citronellol, l’acétate de benzyle, la coumarine, la vanilline, datent de la première décennie du XXe siècle, tout comme ces corps de synthèse qui n’existent pas dans la nature : méthylionone, hydroxycitronellal et les muscs auxquels s’ajouteront, dans les années 1960, l’hédione et l’Iso E, constituants majeurs des parfums actuels.

Pour les parfumeurs en ce début de XXe siècle, les produits de synthèse n’ont pas la complexité des produits naturels auxquels ils sont habitués. Bien qu’intéressants, ils sont perçus comme rudes, parfois déplaisants. Pour y remédier, les industriels qui fabriquent ces corps ont créé eux-mêmes des mélanges harmonieux de produits naturels et de molécules de synthèse, premières bases de la parfumerie contemporaine.

Si les chimistes cherchent, d’abord, à imiter la nature, pour les parfumeurs, il y a dans l’utilisation des produits de synthèse une libération de la référence obligée à la « nature », ouvrant ainsi de nouveaux horizons de création. Ainsi, l’ambre de parfumerie, qui est une base, n’a rien à voir avec l’ambre jaune, résine fossilisée, ni avec l’ambre gris, concrétions intestinales des cachalots. C’est la première odeur abstraite de la parfumerie née de l’invention de la vanilline à la fin du XIXe siècle. Une simple combinaison entre la vanilline, produit de synthèse, et une absolue de labdanum, produit naturel, devient une convention olfactive à l’origine d’un nombre fabuleux de parfums.

Hésitant entre des créations figuratives ou narratives, les parfums, en ce début de siècle, se nomment d’un simple nom de fleur : Rose, Pois de senteur, Violette, Héliotrope, Cyclamen, ou d’un nom évocateur comme Ambre antique, Faisons un rêve, Quelques Fleurs, Cœur de Jeannette, Chypre, N’aimez que moi, Après l’ondée, etc. C’est dans l’incertitude de la création, aidée des molécules du progrès – ces « parfums artificiels », comme on les nomme à l’époque –, que naissent les archétypes du XXe siècle.

Dans cette industrie d’art où la France excelle, deux hommes influencent, plus particulièrement, la parfumerie.

Le premier est François Coty. Pour cet ambitieux parfumeur, le parfum est avant tout un objet qui se regarde. La boutique de René Lalique, maître verrier bijoutier se trouvant, comme celle du parfumeur, place Vendôme, ils se rencontrèrent. Leur première collaboration se fait autour du parfum L’Effleurt (1907), offrant le premier flacon créé spécialement pour un parfum. Bouleversant les traditions, François Coty met en spectacle dans ses vitrines un unique parfum, innove encore avec un catalogue qui n’offre que 20 senteurs et résume son idéal par ces quelques lignes : « Donnez à une femme le meilleur produit que vous puissiez préparer, présentez-le dans un flacon parfait, d’une belle simplicité mais d’un goût impeccable, faites-le payer un prix raisonnable et ce sera la naissance d’un commerce tel que le monde n’en a jamais vu1. »

Le second, Paul Poiret, est un célèbre couturier au tempérament aristocratique. Esthète, audacieux, fantaisiste, exigeant dans son travail et aimant les fêtes, il incarne le dandy de la Belle Époque, avec sa joie de vivre, son insouciance. Il a cependant compris l’intérêt de signer tout ce qui touche à ses marques. Il sera le premier couturier à établir des contrats de licence sur ses produits.

Sous la marque Les Parfums de Rosine, il est le premier couturier à engager un parfumeur, chimiste de formation, Maurice Shaller. Entre 1910 et 1925 sont composés jusqu’à 50 parfums originaux par Maurice Shaller puis par Henri Alméras. Les emballages proviennent de l’école d’art de Paul Poiret, l’Atelier de Martine – prénom de l’une de ses filles. Les flacons, pour la plupart, sont dessinés par Paul Poiret lui-même.

Les liens entre la couture, la marque, le parfum se nouent à cette occasion et ne se déferont plus. Au début des années 1920, l’arrivée des couturiers, comme les sœurs Callot, Gabrielle Chanel, Jeanne Lanvin, Jeanne Paquin, Jean Patou, Lucien Lelong et Madeleine Vionet, met la corporation des parfumeurs en ébullition.

Dans la revue L’Excelsior, l’écrivain en vogue Colette analyse cette alliance :

Le couturier est mieux à même que quiconque de savoir ce dont les femmes ont besoin, ce qui doit leur convenir… Entre leurs mains, le parfum devient un complément de la toilette, un impondérable et nécessaire panache, le plus indispensable des superflus… Le parfum doit représenter le thème mélodique, la claire...
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